Comme lui
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lui, nou- er le ta- bli- er, se le- ver cha- que jour et ser-
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vir par a- mour, com- me lui. 1. Of-
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frir 1¢ pain de sa Pa- ro- le aux gens qui ont faim de bon-
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au mi- lieu de no- tre mon- de.

2. Offrir le pain de sa présence aux gens qui oat faim d'étre aimeés.
Etre pour cux des signes d'espérance au milieu de notre monde.

3. Offrir le pain de sa promesse aux gens gui ont faim d’avenir.
Etre pour eux des signes de tendresse au milieu de notre monde.

4. Offrir le pain de chaque Céne aux gens qui ont faim dans leur ceeur.
Etre pour eux des signes d’ Evangile au milieu de notre monde.
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